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me &-sa surfaoe. Cet effet est également
obtenu dans l'appareil Dannevig, mals
par un processus différent. Oet Incuba-
teur consiste on une botte en bois ayant
environ huit pieds de long, deux pieds
trois pouces de large, et un pied die pro.-
fondeur. Il est divisé en deux compar-
timents longitudinaux par une cloison ;
chacun de ce compartiments, à son
tour, est divisé en sept autres, transver-
salement, de telle façon que les divi-
sions -des extrémités soient beaucoup
Pins étroites que les Intermédiaires.
Chaque appareil comprend, cons6quem.-
ruent, quatorze compartiments, quatre
6troits aux extrémités, et dix plus lar-
ges dans l'intervalle. Les divisions ex-
trêmes communiquent par paires, entre
elles; l'une des paires reçoit l'eau qui
coule d'un robinet, taudis que l'autre
sert de déversoir pour lé liquide qui s'é-
coule, de là, dans le tuyau de vidange
Les grands compartimente sont «4an-
ches, et, dans chacun, se trouve placée
une botte on bois dont le fond est formé
par un tamis .en crin. Elle est agencée
de toile manièire qu'à son extrémité su-
périeure un de ses côté6s soit fixé à char-
nières sur la cloison, tandis que le côté
Opposé peut s'élever en flottat au-des-
sus de l'eau, quand celle-ci remplit l'ap-
piareil.

Le liquide s'écoule du premier corm-
partimeet dans la Premièire boite. au

moyen d'une large rigole métallique
ménagée dans une dépression du
bois; Il tombe ensuite à travers le tissu
lâche du fond dans le compartiment où
la boite elle-même est placée. Quand
ce compartiment est plein, il s'écoule
dans la seconde bot*et ainsi de suite
jusqu'à la fin de la série. L'appareil est
monti sur des pieds d'inégales gran-
dburs aux deux extrémités, ou sorte que
l'écoulement se fait de lIp-mêjne d'un
compartiment à l'autre, du tuyau d'ad-
duction àcelui d'abduction. Les oeufd
sont placés dans les boites fi -,ttantes, et
la force du courant, comme on a pu le
remarquer, est dirigée de la surface au
fond, maintient les oeufs dispersés dans
le liquide. Mais, quand une grande
quantité d'oeufs s. trouvent dans les
boites, Il est nécessaire d'imprimer à
celles-ci un autre mouvemput qui
correspond au mouvemn de marée
des appareils américains. Celui-ci est
obtenu par une pression automatique
exernée sur leshoites mêmes.Qoand leur
extrémité libre et flottante, en effet, est
brusquement plo»gée dans l'eau, un cop-
tre-courantse produili à trave *rs le tamis
on crn de leur fond ; combWné &veoI'ac-.
t4on du courant continu, qui se produit
dans une dirotion opposéece phénomêscne
maintient les oeufs on un toqurbillonne-
ment constant et les distribue d'une.
façon hoýmognoe dans la musse liquide.

Le plongement automatique et périodi-
que des boites est obtenu au moyen
d'un dispositif ingénieux.

Le trop-plein de l'eau provenant du
vivier de 'ponte, au sortir du filtre à1
oeufso, est amené pigr -une r4gole en bois
sur une roue à palettes actionnant un
excentrique. L'extrémité d'un long le-
vIer articulé est fixé à la cIrcoijfdrenýce
de l'excentrique et s'lêyèe on as'abaisse
à chaque rotation de la roue. Oop Alé-
vations ou chutes Alternatlyos du le-
vier son t transmises, au moyen «de.ci-
bles et de poulIes, D, une longue Ligejdq
fer qui passe .,onglp.udi.nAlpment au
milieu de chaque appareil et "pee
squr l'extrémité libre ou flqttante des
boites. Quand le levier 8s'61,6y soç ei n
fluence de l'excentriq ue, ep tig"s 8o»t
soulevées au-dessus des bottes qui flot-

tet .irnent ; quand le levierl 'aies-
s, les tiges retombent et, eu pressant
sur les bottes, ploiient 9çles-ci an
l'eau. Ce fonctionneen t ýsi sImple ne
demande que peu ou pas d'4tteutpn.

Chaque boite peut' contenir un. dQnii-
gallon d'oufo de Mlorue ou treis pent
mille oe de Carrejets ; qhaýq ue appa-:
reil en contient douei dix fois autant e t
exige ue quantité d'eau qui, pour.ginq
millions d'oeuf, de morue, qçt 4'eigykron
de qqatre cent vingt litre p*r lioare.

.Les oeufo fécondos, aqii1s avoif,éjre-
cueillis dans le col1qotepRr à cqqfa, n9t-


